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On écrit doCati l lon au Mémorial de 

« Monsieur le Rédacteur, 
-* » Désireux de mettre- les horticulteurs à 
même de vérifier mes observations sur les 
insectes nuisibles et d'en profiter, je vous 
serais obligé, si vous le trouvez utile de votre 
côté, de porter à leur connaissance les dé­
tails suivants : 

» Toug les ans, on voit plus ou moins des 
fleurs de pommier roussir et se sécher. Les 
uns attribuent cela aux gelées, d'autres aux 
brouillards, e t c . . . Mais la v.raie cause est 
un petit ver blanchâtre à tête noire que l'on 
trouve dans les bouquets de fleurs an- mo­
ment de la floraison et qui, se promenant de 
fleur en fleur, en mange le cœur, la fait ra-
coquiller, roussir et couler : 

• Or, ce petit ver est en train mainte­
nant de se transformer en charançon. Il est 
gris cendre et se trouve dans les dernières 
fleurs, petites "ou grosses qu'il a attaquées 
et dont 'les pétales, tant qu'il n'en est pas 
sorti, sont exactement fermés.. 

• Le moment pour détruire cet insecte, si 
préjudiciable, est opportun et le meilleur 
moyen consiste à étendre sous les pommiers 
nai ont fleuri une toile ou des draps et à 
•acouer les branches qui se dépouillent des 
fleurs avortées, dans lesquelles on le trouve. 

» J'en ai ainsi détruit 120 sur un gros 
pommier; sur les moyens j'en trouvais une 
cinquantaine et j'esliipe qu'en se reprodui­
sant, re nombre était largement suffisant 
pour compromettre encore et faire manquer 
la récoite l'année prochaine. 

» lTn autre insecte très nuisible aux jar­
dins et qu'on doit aussi dès maintenant s'at­
tacher à détruire, ce sont les tipules dont les 
diverses espèces vont se succéder tout l'été 
et dont la plus nuisible qui produit la larve, 
gris-sale, forme de saucisson, dure, 'coriace, 
connue dans le pays sous le nom de molon 
gris apparait au mois d'août. 

> Ces mouches grises ou jaunâtres, aux 
longues ailes, qui re-semblent à de grands 
eeasins et que, dans leur vol lent et de peu 
4e portée, nous voyons souvent passer de-
tant nous, même, accouplées pondent j-.is-
aa'à quatre cents œufs qui produisent autant 
de larves qui infestent nos jardins et même 
nos gazons. 

* Au commencement du printemps, j'aivu 
jusqu'à 1,200 de ces larves encore peu déve­
loppées, dans un parc de fraisier, sur un 
espace de 33 centimètres carrés; et, pour ce 
tait qui paraîtra extraordinaire, il suffisait 
que trois ou quatre femelles y eussent pon-

» Heureusement que les femelles qui sont 
plus fortes que les mâles, ont le corps plus 
gros, plus long et terminé en pointe; tandis 
que les mâles, dont la taille est gièie d'ail­
leurs, l'ont terminé en boule; heureusement 
que les femelles sont beaucoup moins nom­
breuses que les mâles, et que cette mouche 
qui ne vole guère sans se poser, est facile à 
attraper. 

* Lorsqu'on saisit des mâles, il suffit de 
les serrer dans les doigts et de les jeter; 
mais pour les femelles, dont les œufs sont 
noirs, luisants, durs, craquant sur l'ongle 
comme des grains do co4*a&; il faut «voir 
soin de les écraser avec force ou de les 
brûler. » 

• OH ABONNE. » 

Peur la chronique locale, ALrain REBOUX. 

Dernières nouvelles. 
D é p ê c h e s t é l é g r a p h i q u e * » 

Serv ice particulier du Journal de Roubaix. 

Paris , 18 juin, 1 h. 3Srn. 
L'Empereur est toujours légèrement 

souffrant. Il a cependant présidé aujour­
d'hui le Conseil des ministres . 

Rome, 16 juin. 
La discuss ion sur l'infaillibilité du 

Pape a commêncé-aujourd'hui. 

FAITS D I V E R S 
— D'après les journaux de Paris il n'est 

bruit, dans le faubourg Saint-Auloine, que 
d'un empoisonnemeni dont aurait été vic­
time une dame Elisabeth L . . . , âgé de 58 
ans. Les commentaires les plus tragiques 
circulent à ce sujet. Ce que nous avons de 
certain, quant i présent, c'est que celte 
dame a été trouvée morte dans son doini-

m mi 

cile, et que les médecins ont constaté que | 
la mort avait été déterminée par l'injection 
d'une substance toxique, l'arsenic, présume-
t-on. 

Y a-t il crime ou suicide T C'est que la 
justice qui informe saura probablement bien­
tôt. 

— On lit dans le Rappel : 
« On se rappelle un nommé G . . . , con­

damné récemment à six mois de prisonpour 
vol â la Bibliothèque impériale. 

» Il avait énergiquement refusé de donner 
son adresse, ce qui avait inspiré le soupçon 
qu'on trouverait chez lui des choses curieu­
ses . 

» En effet, hier, le commissaire de police 
a découvert, dans un placard adroitement 
dissimulé : 

> 1* De la parfumerie pour 3,000 francs 
à peu près : 

< 2* Une liasse de faux. 
< 3* Plus de quatre-vingts lettres qui com­

promettent des noms d'une telle notoriété 
que, si nous en désignons un seul, la < haute 
société, » parisienne serait, ce soir, sens 
dessus dessous. 

» A quel point de vue ces noms sont-ils 
compromis? C'est ce qu'il n'est pas possible 
de dire dans un journal. Tout ce que nous 
croyons pouvoir révéler, c'est que G. . . est 
un joli garçon, et qu'avant d'être sous les 
verront, il lui est arrivé plus d'une fois, 
paraît-il, de se montrer dans les salons 
cosmopolites de Paris; où il se faisait pas­
ser pour an prince étranger. » 

— Une société s'est formée en Allemagne 
pour ramener les hommes â un t mode 
d'existence conforme à la nature ». Les 
membres de cette société s'appellent végéta­
riens, parce qu'ils n'admettent que les végé­
taux dans leur alimentation ; ils professent, 
à 2,500 ans de distauce, la cuisine pythago­
ricienne. 

Ville de Roubaix 

U « r » p u b l i c d e c h i m i e . 

Lundi,%0 Jum,à 8 ft.l/4 du soir 

Matières tinctoriales jaunes. 

Le Curcima et la Curcumine 

C o u r s p u b l i é d ' h i s t o i r e n a t u r e l l e . 

Mercredi, 22 Juin,à 8 h. 1/4 du soir. 

Le s y s t è m e n e r v e u x . 

B o u r s e d e P a r i s 

du S medi 18 Juin 1870 

R e n t e 3 p . 0 /0 7 2 . 6 0 
id. 4 1/2 p . 0/0 1 0 3 . 8 0 

MENUS PROPOS 
Dialogue conjugal : 
— Vous bâillez, disait une jeune femme 

à son mari. 
— Ma chère amie, répondit celui-ci, 

l'homme et la femme ne font qu'un, et, 
quand je suis seul, je m'ennuie. 

— Qu'est-ce qui vous frappe le plus dans 
le nouvel Opéra T demandait-on à un étran­
ger fraîchement débarqué sur les boulevards 
parisiens : 

— Des lyres, des lyres, rien que des 
lyres. C'est délirant ! 

On parle d'un ministre qui s'agite beau­
coup, mais sans faire grande besogne. 

— Il a l'air de vouloir tout manier et 
tout remanier. 

— Oui, il se croit sans doute le grand 
Manie-tout ! 

COMPAGNIE ANONYME 
DES 

THERMESDE PIERREFONDS 
Formée suivant acte de Me VIOLETTE, 

notaire à Pierrefonds 

CAPITAL-ACTIONS 4 0 0 . 0 0 0 fr. 
CAPITAL-OBLIGATIONS. 8OO.000 

TOTAL 1.200.000 fr. 

CONSEIL 0 ADMINISTRATION 
MM. ARCHAMBAULT, chevalier de la Lé­

gion d'honneur, banquier à Paris; 
BLO&T, ancien membre du Conseil 

d'arrondissement de Compiègne.mem 
bre du Conseil municipal de Pierre-
fonds ; 

DELAHAYE, adjoint an maire de Pier­
refonds ; 

PELLETIER, directeur de la Ga%etU d* 
la Bourse, banquier â Paris ; 

BEN0O, inspecteur architecte du châ­
teau impé ial de coajpiègne ; 

Médecin inspecteur : 
Le docteur SALES-GIRONS. 

La nouvelle Compagnie Anonyme des 
Thermes de Pierrefonds s'est tracé le pro­
gramme suivant : 

1* Amélioration de tous I3S bâtiments de 
l'Etablissement Thermal : 

2* Construction d'un hôtel monumental, 
pourvu de tout le confortable nécessaire à la 
vie moderne ; 

3* Tous les divertissements d'un cursaal 
de premier ordre. 

En un mot, Pierrefonds atra toutes les ma­
gnificences d'une résidence imfériale ; ce sera, 
fcn outre, BADE AUX PORTES DE PARIS. 

Les actions sont de 5oo fr. au porteur ; 
elles donnent droit à 5 o/o d'intérêt annuel, 
à 75 o/o des bénéfices nets et à une part 
proportionnelle dans l'actif social. D'après 
des calculs approximatifs, les bénéfices peu­
vent être évalués â 15 o/o FA* AN. 

Les Obligations hypothécaires ayant 
pour gage les terrains, para, bois, lac, sour­
ces, édifices et matériel général de la Société, 
sont créées an capital nominal de 5oo fr.; 
elles sont émises au prix de 25o fr. et pro­
duisent un intérêt fixe de 6 o/o, soit 15 fr. 
par titre ; elles seront remboursées à 5oo 
fr., dans une période de trente-cinq années. 

Les obligations sont émises eu même 
temps que les actions. Toute action souscrite 
donna droit à la souscription, par préférence 
de deux obligations. 

On v e r s e , s a v o i r : 
PAR ACTION PAR OBLIGATION 

"50 fr.en souscrivant; 50 fr.en souscrivant; 
150 fr.à la répartition; 50fr. a la répartition; 
100 fr.le 1"septembre; 50fr.le l"septembre; 
100 fr . le l" novembre; BQfr.lel" novembre; 
lOOfr.le 31 décembre; 50fr.le31 décembre; 

5oo f r . 35o f r . 
Tout actionnaire peut renoncer librement 

à son droit de souscription, par préférence 
au capital-obligations. 

Les souscriptions d obligations non 
appuyées d'une souscription d'actions 
seront reçues accompagnées du premier 
versement ; mais elles ne pourront être 
admises PROPORTIONNELLEMENT, 
que dans le cas où quelques action-
tionnaires n'useraient point de leur 
DROIT D'OPTION. 

Il résulte de cette combinaison financière 
que le capitaj actions sera entièrement 
remboursé par la p r i m e « l ' a m o r t i s s e -

•t atfectée aux obligations. C'est donc 

aux souscripteurs. 
Les intérêts seront payés, par semestre, 

le 1" juillet et le 1" janvier, au siège social 
et dans les bureaux de : 

L'OFFICEDE LA BOURSE 
3 , RUE TAITBOUT, A P A R I S 

où' les souscriptions seront reçues du 21 an 
24 juin courant. 

Dans les départements, on peut verser 
au crédit de M. EDMOND PELLETIER, 
Directeur de l'Offlee d e l a B o u r s e , aux 
succursales de la Banque de France. 
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COMMERCE 

DÉPÊCHES TÉLÉGRAPHIQUES 
reçues sur place. 

Havre, samedi . 

(Dépêche de MM. Râblé et fr, communiquée 
par M. l'ulteau-Desbounels. 

Ventes , 1,200 b. ; baissant ; très-ordi­
naires , 1 1 7 ; ternie, 114 ; Oomra, ternie, 
92 fr. 50 ; 

Liverpool, manque ; hier, 8 ,000 b. 
1/8 ba isse . __ 

Dépêche eoannuaiqo.ee 
H a v r e , samedi . 

par le Cercle aVr/»-

Ventes, 1,500 b. ; principalement I K 
vrable ; Louisiane, autour 118 ; Juin , 
112,50 ; su ivans , 114/110 : Oomra à li­
vrer. 92 .50 . 

Liverpool, samedi . 
<ri«épéa , e c w , 1 , n , m 'a»*« Par *» Cercle de tIndus-

Ventes , 8,©QQ balles; prix irréguliers; 
Louisiane, 10 lf>v Amérique l ivrer, 10 
D h o l l e r a h ^ a i - j u m C ^ i l , ' ' 

HAVRE . —Vendredi 17 juin \qj0. Cotons 
—• Nous conservons une demat«jie langbul 
sanle pour la filature et les prix v^^asant 
sous l'influence de la position générale, des 
avis de Liverpool, et sous la pression de forts 
arrivages. Il faut voir le très ordinaire Loui­
siane de 118 à 119 et l'on a fait du low-raid-
dling, dans le port, de 113 fr. 50à 115 fr. 
A hvrer, il y a une véritable panique pour 
les Oomra; de baisse en baisse, on est arrivé 
à faire ce soir le nouveau type de août à 
septembre, à 93 fr., des embarquements 
avril ou mai à 95 fr., des départs commen­
cement avril à 97 fr. 50. Le Louisiane à 
terme que l'on obtenait ce malin à 116 fr. 
sur tous les mois, a été laissé depuis à 115 
fr. 50. — Enfin, on a dû faire aussi 150 b. 
Bengale mai à 86 fr. Toutes ces aflaires ne 
figurent pas & la cote. 

Les ventes notées à quatre heures vont à 
730 b. 

Laines et peaux de mouton. — L e s avis de 
la vente de Londres, qui a commencé hier, 
sont très satisfaisants, et ici on marchande 
passablement. On a déjà vendu d'ailleurs 24 
b. Buenos-Ayres suint, à 157 fr. 90 et 93 b. 
Chili dito, de 165 à 175 fr. 

En peaux de mouton, il a été aussi traité 
14 b. Plata suint, à 70 fr. les 100 kil. 

K O U I 1 S * : D E s ^ I a L a L K . 
Cours du il Juin 1870 

OBLIGATIONS DES VILLES. 
Lille 1 8 6 0 . J. A . 1 8 6 5 . . . 102 . . 
Lille 1 8 6 3 . J. J. Janv. 1864 . . 9 9 75 
Lille 1868 , l i b é r é e s . . . . 515 . . 
Lille à B é t h u n e , ob l ig . . . 3 2 0 . . 
Arment i ère s 503 . . 
Roub . -Tourco ing , R. à 5 0 . . 43 . . 

V A L E U R S LOCALES. 
Caisse c o m m e r c . de Lil le , Ver-

l ey , Décro ix 586 25 
Crédit industriel du N o r d . . 515 . . 
Caisse Péro t e t Comp. . - û û n _ _ 
Compapnie le Nord incendie 

20 fr. p 
Gaz de Waaemmes à . 

•tiôtfns* Ete 
Prw*cour*œt du Al 

Cours 
officiel 

. . . » » » • » 2 0 0 » 

. . . » >»»> 1 4 5 * 
»»»» . . . . 1 1 3 . 

Raffiné n» 132»» . . . » 

> » » • . . . . 
. 65»» * > • * 

»»»» » • » 

— — n 
Comptoir Devilder et C. . 
Caisse commerc. de Roubaix. 
Lille à Béthune, actions . 
Anichc (le douzième) . 
Azincourt. . 
Auchy-au-Bois . . . . 
Bull y-Grenay anc., . 
Bruay, 

1300 . . 
1520 . . 
1125 . . 

5 2 5 . . 
566 25 
495 . . 

2 5 2 50 

448 75 
3 0 8 0 . . 

4 5 0 . . 
880 . . Carvin 

Courrières, . . . ' . . .10075 
Douvrin, anc 
Douvrin nouv. 1864 
Escarpelle, . 1 3 0 0 
Epinac, 
Ferfay, . . . . . 1300 
Fiennes et Harding, 
Lens, . 9200 
Liévin, 1550 
Meurchin, 940 
Vicoigne-Nceux, 
Vendin, . 
Thiv. et Fresnes (M.) 

COURS DES HUILES A LILLE. 
17 Juin 1870. 

r 
— 3. 

ladi*. ($9*y 
B. 4*. i. B » 1 Î 

SUIT 

Fondu pays. 19* >»». 

OBSEKVATIOK8 
ALCOOL- — La asaxcliaotùe disponible 

abondante, le pris eu est bien tenu, 
erlui du courant. Les époque* de la 
prochaine soot a u t z oflertes et les 
limitée!. 

CAFÉ — Affaires excfcuivviaeat calmes. 
SL'CCRB INDIGÈNE. — 11 s'esl traité 

affaires au coi rs de 60 k G0 fr. 50 les 88' 
sucette RAFFINE. — Prix très termes; on < 

un peu pins d'activité dans 1a duaunde, 
SOIF. — Rien à sigealer. 

COURJ COMMERCIAUX DE LA PtAflE WÉsJBI 
D u 17 Juin , à u n e heure . 

HUILE DE COLZA les 100 kilograstn 
Courant du mois 133 50 
Juillet .". . 117 90 
Août. . 118 50 
4 derniers mois 110 • • 
4 premieurs mois 1 10 » 

HUILE DE LIN 
Courant du mois. '. . . 
Août. . . . . . . . . 
4 derniers mois. . - - • • 9 0 

^ " j l A ^ R l B E - B E T S Û S B f i A I du 
GRAINES. f Colza mars. 2,7 

Œillette. . 40 25441 »» I Cameline.. 26 
Colza 1869. 32 » . ». »» f t . n . . . . .jKT 

B O U R S E D E P A R l S ^ u - r T T o * 
Huile de colza. — Faibles 
Huile de l is . — En uaisse 
Farines. — En baisse . - J 

Huiles(lesl00. k. h. tmr.> \ Esprits (I heetj- «I 
Colza tous fûts. 133 50 > F 
Colza eu 
Colza 
Lin en 
Lin en tonnes. 

Succres les (100 ti.J^ 
Tilre saceharim. 66 25 
Blancs, droits 45. 75 50 
Succres Farinés (100k. 
Bonne sorte. . . 131 60 
Belle sorte. . . 1 3 2 » 
Certifie, de sortie 47 75 
Mélasses indig (100 k.) 
de fabrique. . . . 14 »» 
Raffinerie 18 »» 

HUILES ! GRAINES 

l'hectolit. Phectolit 
I TOURTEAUX 
l'hectolitre. 

Colza. . 
» épur pq 

Œill. b. g 
» rousse. 

Cameline.. 
Ch nvre.. 
Lin du p. , 
Lin gr. et. 

• < « 2 8 à 32 .«1850*19 50 « 
<« «« «« «C I I <• «« • « • 
«« «< 34 37 ««18 • « «« « 

«« «« «« z z 
«« «< «« 18 
• • « « « a « « 2 7 
«« «« «« 26 

26 ««18 •« «« 
«« ««,1750 18 50 
20 « « 29 «« « « 
28 <«!24 26 •« 

LA VILLETTE. — Marché «ax bestiaux du 17 Juin 
Le kil.g. 1 " qté 2« qté 3« nié Prix extr. 
VaclwsT . . . . » » •» 0 /70 « * ? * ? < » 

, » , - » . - tr « 0 0 6 0 1 » . 
1 8 3 _ _ * ~ 6 5 i 25 1 20 1 90 

Suifs 
: t^, J»r 

Cafés (les i( 
Java bon ord 
Ceylan id. 
Haiti id. . . 
Rio id. . . 
Cacaos (100k ) I 
Para « • _ 
Guyaqail. . . .140 as 
Tnuilé .100 •» 
Haïti 1 » » . 

H A L L E A U X B L É S du 17 Juia . 
Arrivages 392 quintaux 55 kilos;. , 
Ventes 318 7« 
Restant « * » » 

Cours moyen du jour. 46 fr. 12 e. ^ 
COMMERCE D ' A N V E R S 

16 JUIN 

PÉTROLE RAPPLNÉ, Payé. Veodears -

DisponibleTbac. 52 50à53 50 52 50453 W 
Selon nusnee MqMtrt. 
Par navire «n débanj 
Courant du mois . ' . . . 

Sur contrat et selon 
conditions. 

Juin.. 
Juillet 
Août 
Septembre. . V . . . 
Octobre 
A derniers mi 
a deruittïSïân 1870 
Expédition de Juillet 

Marché calme, toutefois prix soutenus. « 

ANNONCES 
Etude de M' COTTIGNY, notaire 

Roubaix. 

\ ILLE de ROUBAIX.place du Tr ichon 
TOUTE UNE , 

PROPRIÉTÉ 
composée de bâtiments, a usage de 
neuf habitations, dont deux front à 
la place du Trichon.n" 7 et 9, et de 
tout le terrain en dépendant; 

A vendre 
pour en jouir de suite. 

Le jeudi 7 juillet 1870, à 3 heures 
de relevée, M» COTTIGNY, notaire à 
Roubaix, procédera publiquement en 
son étude, a la vente dudit bien. 

«.'adresser pour tous renseigne­
ments audit notaire COTTIGNY. 

219 
Stade de M* DUCROCQ, notaire à 

Marcq 
Lundi 27 jnin, à 2 heures, adjudi­

cation en celte étude de 
ROUBAIX 

Quartier de Beau repaire, à front de 
la rue dite rue n* 6. 

Quatre manions dont 2 a étage, 
nodsoAiement construites et 3 ares 
16 eerftiat-s. — Jouissance immé-
diate. 233 
Etude de M* ^ALENDUCQ, notaire 

à i u a o y 

~ L'an 4»M»ts tmt4mÉ^Ê^^àÊ^. 
m ras de relevée, 

taire à Lannoy, adjugera en son 
étude : 

3 MAISONS 
dont une a u. âge de marchand 

sises à Leers-France, à front du 
pavé de Leers à Lannoy. 234 

L'an 1870, le lundi 27 juin, à 3 
heures de relevée, M' VALENDUCQ 
procédera en la salle de la mairie de 
Fiers, à la location publique pour 9 
années à partir du 1er octobre 1870, 
de : 

VILLE DE LILLE 
Rue du Vieux-Marché-aUx-moutons, 

U N E MA I S ON 
à usage d'estaminet, occupée par 
madame Leblanc, et appartenant au 
Bureau de bienfaisance de Fiers. 
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HEM 
au château de Beaumont, propriété 

de M. Jules Brame, député 
S h e c t a r e s de très-belles 

B £ R B £ S 
A vendre 

Le mardi 2Y juin 1870, 2 heures 
de relevée, parle ministère de M/ 
VALENDUCQ. 

L'an 1870, le lundi 4 juillet, 3 
heures de relevée, M" VALENDUCQ 
vendra publiquement en son étude 

Uii MAlSutl 

sjse à Chéreng, hameau du Marai-
quet. 

L'an 1870, le lundi 7 juillet, 2 heu­
res de relevée, M" VALENDUCQ 
procédera en son étude à l'adjudica­
tion i le : 

UNE .GRANDE ET 

B E L L E M A I S O N 
à usage de rentier ou de commer­
çant, sise à Lannoy, rue Royale, 32. 

Lundi 7 juillet 1870, 4 heures de 
relevée, en la salle de la mairie de 
Lannoy, adjudication par le minis­
tère de M* VALENDUCQ. de 

LYS-LEZ-LANNOY 
• • 5 4 1 i n è i r e s de 

T E R R A I N 
propre a bâtir 

divisés en 8 lots 
appartenant à la ville de Lannoy 

L'an 1870, le lundi 11 juillet, i 
heures de relevée, en la salle de h 
mairie de Leers, Me VALENDUCQ 
adjugera les biens ci-après : 

COMMUNE DE LEERS-FRANCï 
1* • e s x g r a n d e s analssMas a 

étage, à front de la place communal; 
' 2* a m a i s o n s d'ouvriers sisjs 

dku hameau du Petit-Tourcoing. 
3* U n e s n a i s o a avec 26 ares 58 

centiares de t e n d s e t tmrrsÉm 
propre à bâtir, â front du pavé te 
Leers-Nord. 

4* 62 ares 02 centiares de t e r r e 
e n l a b e a r , près de la place. 

5* Et 17 ares 72 centinres dejta-
au hameau de la Papinerie. 

Capitaux à Placer 
aux taux de 4 1/2 et 5 •/. 

Moyennant garanties hypothécaires. 
S'adresser en l'étude de M# VA-

LENDUCQ. 
ROUBAIX 

Bureau des ventes mobilières 
Grande-Place 

par suite de décès, de tout un 

MOBILIER 
D E W I A I S O N 

Lits, Literies, Vaisselle, Batterie de 
Cuisine, Pendules, Outils d'horlo­
gerie,Glaces,Linge et effets d'hom­
me, Argenterie, Bijoux, etc. 
Le mardi 21 juin 1870, neuf heu­

res du malin. 
M*, ALFRED ROUSSEL, Gommis-

saire-priseur, à Roubaix, -rue du 
Grand-Chemin, 7, procédera .â cette 
vente. ' 936 

A Vendre 

TERBAINS 
M a i s o n s «te « a w B t f e 

T e r r a i n s en ville depuis le prix de 
8 1 r. le ïnwre carré 

A vendre 
des — a l s e n s h a j i r p X * * * de" 
pivs le prix de a".00*» fr. 

A vendre 
plusieurs 

tre de la ville et près du chemin de 
fer. 

A vendre 
Une t r è s - b e l l e p r o p r i é t é d'un 
rapport de 9 • / . 

Le tout est vendu avec grande fa 
tililé de paiement. 

Achats et vente de propriétés à 
commission. 

S'adresser chez MM. C. Prouvot 
et A. Jouvin, architectes, rue du Che-
mfh de fer, 35, à Roubaix et rue du 
Gros-Gérard 18. à Lille. 9487 

UNE 

PROPRIETE 
située Grande-Rue da Oalon-d'Eau 
et quai de Wallrclbs, compre­
nant maison d'habrtailo», magasin et 
dépendances jusqu'ici, ,ft> l'usage de 
commerce de charbon». 

Le tout érigé sur 2,250 mètres 
carrés présentant 26 métrés de fa­
çade à chacune des rues. 

vendr-r 
^ujardin père et 

_^à ftoafcaix. 181 
à P a m i a b l e 

ÏJNEGRANDE 
BELLES*J»IAISON 
Située à Saint-Sauveur-lès-Amiens^ 

Avec porle-cochère, une grand* 
cour entourée de granges, élaJdes 
et écuries, un beau et grand- jar 

deSOfltW trouve un grand bâtiment < 
très de long, à double étage, soii 
ment construit. » 

Cet établissement pourrait 
de FABRIQUE DE TOILE>"' 
SAGE MÉCANIQUE. 

Il est placé a pfo 
gare d'Ailly-sur-Somme et du 
nal. 

Oh trouverait facilement ! des o\*t 
vriersetouvièresdans le pays inciut 
et ceux voisins. 

S'adresser pour traiter et rensei­
gne m en ts : 

à M' DEROUVROY, notaire i 
Picquigny ; 

à M. H.J0RON4 Amiens,rue Da 
lambre, n" 1" 

j£r 

A v e n d r e 
UNE Fll»nJRE COMMUN 

-<; iaine coin jasé avec 
. TISSAGE WCAMQCE 

d e 1 6 5 n t e t l e r s 
et tous les accessoires. 

Si l'amateur le désire on lai 
rait tout ce matériel avec 
nxents et là machine 

S'adresser Grande-Rue,6fl 
; _ i _ 

A vendre 
jrôute de Croix (hameau du Grécbc 

'urie maison avec jardin bien plaaf 
d'une contenance de cinq ares q* 
rante et un ceatisVM. 

r ru* des Fat , n * * * i . 
S'adivrssor 

' • ' ' T î * ' 
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